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Immigrances
L'immigration en France au XXe siècle
de Benjamin Stora et Emile Témime, 2007
L'immigration est devenue en France un objet essentiel de controverse politique. Cet ouvrage, dirigé par Benjamin Stora 
et Emile Temime, rassemble les contributions de quatorze spécialistes des questions migratoires. Il présente l'état de la 
recherche aujourd' hui, selon trois grandes parties : les politiques de l'immigration, les problèmes économiques et sociaux 
rencontrés par les immigrés et enfin les représentations de l'immigration. La succession des statuts, lois et décrets 
définissant la place des étrangers n'a cessé de scander les politiques suivies, ne permettant pas toujours d'accueillir 
dignement les immigrés. La place croissante des femmes dans l'immigration, l'accélération des migrations du travail, la 
mondialisation du marché ont profondément transformé, en France comme en Europe, les flux et les modalités des 
mouvements migratoires. En ce début du XXIe siècle, les notions comme 'intégration' ou 'assimilation' sont remises en 
question. Ces débats révèlent les tensions entre modèle républicain français et dérives communautaires, réelles ou 
supposées.

Politiques migratoires : grandes et petites manoeuvres
Carobella Ex Natura, 2005/11, 254 p.
Les politiques migratoires sont un ensemble de dispositifs et de techniques de contrôle des migrations et de gestion de 
l'immigration qui dessine une sorte de "hiérarchie de la mobilité" aux incidences très directes, voire violentes sur nos 
contemporains. Ces politiques sont faites de grandes manoeuvres ­comme l'utilisation des charters européens pour des 
expulsions massives­ et de petits arrangements, comme la tolérance du travail clandestin des sans­papiers. Ces politiques 
contribuent ainsi à construire des rapports économiques dans lesquels tout le monde est pris au piège (d'après le résumé 
de l'éditeur).

Feu au Centre de Rétention,éditions Libertalia, novembre 2008
Collection À boulets rouges ­ 160 pages ­ 7 euros
Pendant six mois, de janvier au 22 juin 2008, des militants anti­rafles ont appelé quotidiennement les sans­papiers du 
centre de rétention de Vincennes, le plus grand de France. Suite au décès d’un retenu n’ayant pas reçu son traitement 
médical dans les temps, le 21 juin, la révolte a grandi et s’est soldée par l’incendie du centre, le dimanche 22 juin 2008. 
Ce livre est un recueil de témoignages bruts, venus de l’intérieur. Brimades, privations, insultes, coups, camisole 
chimique, le constat est accablant. Cette honte absolue, ça se passe près de chez nous…

Votre voisin n'a pas de papiers, paroles d'étrangers
CIMADE ­ PARIS : LA FABRIQUE EDITIONS, 2006, 203 P.
Ce livre, très bien fait, alterne des témoignages d'étrangers en quête de papiers et une brêve présentation de problèmes 
administratifs aux quels ils sont confrontés : rapprochement familial, preuves de vie en France, carte de résident, carte de 
travail, malades étrangers, demande d'asile et déboutés... C'est donc une approche à la fois humaine et juridique.

Douce France
TUIL, Karine ­ PARIS : GRASSET, 2007, 177 P.
Une jeune femme sans histoire est arrêtée par erreur avec des immigrés clandestins. Au lieu de protester, elle endosse 
l'identité usurpée d'une Roumaine sans papiers et devient la prisonnière involontaire d'un centre de rétention 
administrative de la région parisienne. Ainsi se noue ce roman coup de poing, véritable description témoignage des 
terribles conditions de vie dans les centres de rétention administrative en France.
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Sans Papiers
WECKEL, Michel ­ FRANCE : LE VERGER EDITEUR; OBERLIN, 2006/10, 223 P.
Cet ouvrage associe faits et fiction en retraçant le parcours migratoire d'un interlocuteur imaginaire, représentatif de tous 
ceux que l'auteur a reçus pendant des années. Actif dans son pays, il témoigne de son histoire depuis le jour où l'idée lui 
est venue d'émigrer avec sa femme et ses deux enfants, jusqu'au moment où, six ans plus tard et après avoir épuisé toutes 
les possibilités de régularisation, il est contraint de survivre "sans papiers".

Après Sangatte,2002 Ed. La Dispute et Le peuple des clandestins, 2007 Ed. Calmann­Levy 
de Smain Laacher
Après Sangatte nous ramène quelques années en arrière, au moment de la fermeture du Centre – annonciatrice, nous disait 
alors Smain Laacher, d’un infléchissement de la politique du gouvernement vis­à­vis de l’immigration. Le sociologue y 
dénonçait la fausseté d’un certain nombre d’ « évidences » : non, le centre ne produisait pas d'«appel d'air» sur les 
«candidats à l'émigration», non, les immigrants n’étaient pas partis à la recherche d'un «nouvel Eldorado», 
etc… S’il n’est plus vraiment d’actualité, cet ouvrage fonctionne a posteriori comme un révélateur violent : tant ce qui 
paraissait inadmissible ou mensonger à l’époque à été largement dépassé. Dans Le peuple des clandestins, le même Smain 
Laacher rend compte d’une enquête de plusieurs années auprès de personnes désirant quitter le Yémen, le Pakistan, le 
Maroc, l'Afghanistan, l'Algérie ou encore la Tunisie, et auprès de réfugiés en Angleterre, en Italie, en Grèce, en Turquie 
ou en France. Il s'est intéressé aux raisons de leur départ, aux conditions de leur voyage et à leur quête d'une terre 
d'accueil. On y lira autant de démentis à ce qui nous est, une fois encore, présenté comme des « faits », justifiant la 
politique migratoire que nous connaissons actuellement. Le travail militant de ce sociologue intègre est incontournable. 

Le creuset français : histoire de l'immigration, XIXe­XXe siècle, 2006
et A quoi sert l'identité nationale, de Gérard Noiriel 2007 Ed. Agone
Une autre voix intègre est celle de Gérard Noiriel. Ce brillant historien s’est fait connaître médiatiquement pour avoir 
quitté avec fracas, accompagné d’autres grands intellectuels, le conseil scientifique de la Cité nationale de l'histoire de 
l'immigration, lorsque fut annoncée la constitution du Ministère de l’Identité Nationale. Précédemment auteur d’un 
ouvrage passionnant sur l’histoire du mouvement ouvrier en France au XIXe et XXe siècle, Gérard Noiriel a signé, avec 
Le creuset français, un « classique » de la littérature sur l’immigration, qui met l’accent sur un hiatus majeur : beaucoup 
d’entre nous ont, parmi leurs proches ancêtres, des immigrés ; et, pour autant, notre pays a toujours refusé de reconnaître 
le passé commun qui nous lie – c’est­à­dire, au sens juridique du terme (et qui est synonyme de dédommagement au 
regard du droit pénal), ses responsabilités.Dans A quoi sert l’identité nationale, asséné non comme une question mais 
comme l’explication d’une politique, Gérard Noiriel retrace l’idée de ce concept depuis la Révolution Française, et 
s’attache tout particulièrement à en évoquer l’hasardeuse retranscription dans les discours électoraux de Nicolas Sarkozy. 
Où l’on voit que le candidat emprunte alternativement à la gauche et à la droite, et brode sans autre fil directeur que celui 
de critères fondamentalement ethno­raciaux(ce que nous savons certes, mais c’est autre chose que de le penser et que de le 
replacer dans une perspective historique). Il faut ajouter que, non content d’être un brillant historien, Gérard Noiriel est 
aussi un très bon littérateur. La lecture de ses ouvrages est agréable – ce qui, parmi les universitaires, est rare et les rend 
d’autant plus précieux. 

Accueillir ou reconduire, de Alexis Spire Ed. Libre raisons d'agir, 2008
Un bureau de préfecture, une file d’attente, un espoir – obtenir des papiers. Désormais banale, cette image de 
l’immigration occulte l’essentiel : ce qui se joue de l’autre côté du guichet. Là, des fonctionnaires examinent les dossiers, 
jaugent les candidats, statuent sur leur sort. C’est à eux que l’Etat délègue la mise en œuvre de sa politique 
d’« immigration choisie ». Mais qui sont ces hommes et ces femmes qui décident d’attribuer des papiers ou, au contraire, 
de reconduire à la frontière ? Comment travaillent­ils ? De quelle latitude disposent­ils dans l’interprétation des 
règlements ?

         Films :
La blessure de Nicolas Klotz , 2005, 2h40 
Blandine est blessée sur le tarmac de Roissy lors d'un retour à l'avion où un groupe d'Africains résiste à l'embarquement. 
Bien qu'elle soit sur le sol français, sa blessure, sa présence, son être sont niés par la police aux frontières à qui elle 
demande l'asile. La France est sourde. La France n'est plus une terre d'accueil. Mais une terre butée qui expulse, blesse et 
humilie. 
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l’immigration occulte l’essentiel : ce qui se joue de l’autre côté du guichet. Là, des fonctionnaires examinent les dossiers, 
jaugent les candidats, statuent sur leur sort. C’est à eux que l’Etat délègue la mise en œuvre de sa politique 
d’« immigration choisie ». Mais qui sont ces hommes et ces femmes qui décident d’attribuer des papiers ou, au contraire, 
de reconduire à la frontière ? Comment travaillent­ils ? De quelle latitude disposent­ils dans l’interprétation des 
règlements ?

         Films :
La blessure de Nicolas Klotz , 2005, 2h40 
Blandine est blessée sur le tarmac de Roissy lors d'un retour à l'avion où un groupe d'Africains résiste à l'embarquement. 
Bien qu'elle soit sur le sol français, sa blessure, sa présence, son être sont niés par la police aux frontières à qui elle 
demande l'asile. La France est sourde. La France n'est plus une terre d'accueil. Mais une terre butée qui expulse, blesse et 
humilie. 




